
Le correspondant burundais de la Deutsche Welle libéré de RDC

    @rib News,Â 23/05/2017Â â€“ SourceÂ AFP  La radio-tÃ©lÃ©vision allemande Deutsche Welle a annoncÃ© lundi la libÃ©ration de
son correspondant au Burundi, arrÃªtÃ© cinq jours plus tÃ´t en RÃ©publique dÃ©mocratique du Congo (RDC), oÃ¹ il faisait un
reportage sur un camp de rÃ©fugiÃ©s.  Le porte-parole de la Deutsche Welle, Christoph Jumpelt (photo), s'est nÃ©anmoins
montrÃ© inquiet "que les autoritÃ©s burundaises ne l'aient pas laissÃ© rentrer voir sa famille".  
  "AprÃ¨s ce qu'il a injustement vÃ©cu en RDC, je ne comprends pas pourquoi il est maintenant dÃ©tenu par la police
burundaise", a-t-il ajoutÃ© sur le site internet de la Deutsche Welle. Aucune autre prÃ©cision n'a Ã©tÃ© fournie par la chaÃ®ne. 
AntÃ©diteste Niragira a Ã©tÃ© arrÃªtÃ© le 17 mai par l'Agence nationale de renseignement (ANR) alors qu'il se trouvait dans le
camp de transit de Kavinvira (est), prÃ¨s de la frontiÃ¨re burundaise, qui abrite des rÃ©fugiÃ©s burundais, avait indiquÃ© plus
tÃ´t la Deutsche Welle dans un communiquÃ©.  AccusÃ© par les autoritÃ©s congolaises d'"espionnage", sans plus de
prÃ©cisions, il a ensuite Ã©tÃ© transfÃ©rÃ© dans une prison de la ville voisine d'Uvira, selon ce communiquÃ©.  "L'accusation
selon laquelle notre correspondant aurait voulu espionner quoi que ce soit est monstrueuse et dÃ©pourvue de tout
fondement", avait dÃ©clarÃ© Christoph Jumpelt.  La famille de ce journaliste burundais, pÃ¨re de deux enfants et bientÃ´t
d'un troisiÃ¨me, avait perdu sa trace mercredi, avant de dÃ©couvrir oÃ¹ il Ã©tait dÃ©tenu deux jours plus tard.  "Cela a Ã©tÃ© un
moment trÃ¨s difficile pour son Ã©pouse et toute sa famille, un moment d'angoisse (...) On a craint le pire", a expliquÃ© Ã 
l'AFP un membre de sa famille.  "On est un peu rassurÃ© de savoir oÃ¹ il est et qu'il va bien, mais on est aussi trÃ¨s inquiet
car les autoritÃ©s congolaises ont refusÃ© Ã  la famille le droit de lui parler", a-t-il ajoutÃ©, sous couvert d'anonymat.  Le
Burundi traverse une grave crise politique Ã©maillÃ©e de violences depuis la candidature en avril 2015 du prÃ©sident Pierre
Nkurunziza Ã  un troisiÃ¨me mandat controversÃ© et sa rÃ©Ã©lection en juillet de la mÃªme annÃ©e.  Ces violences ont dÃ©jÃ  fait
de 500 Ã  2.000 morts, selon les sources (ONU et ONG), des centaines de cas de disparition forcÃ©e et de torture et ont
poussÃ© Ã  l'exil plus de 400.000 Burundais.  Plus de 36.000 d'entre eux sont rÃ©fugiÃ©s en RDC, oÃ¹ ils sont installÃ©s dans le
camp de Lusenda (est), saturÃ©, et dans plusieurs camps de transit.  
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